
L’électrobaromètre est mesuré depuis 2010. Il s’agit de l’indice conjoncturel des PME et des entrepreneurs indépendants flamands du secteur de l’électro, qu’ils soient installateurs ou 
commerçants. Une valeur supérieure à 100 est le signe d’une évolution positive de la conjoncture ; une valeur inférieure à 100 traduit une évolution négative de la conjoncture. L’enquête 
la plus récente a été réalisée en mars.
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2019 a d’ores et déjà bien commencé ! 
L’électrobaromètre du premier trimestre 

est en hausse de deux dixièmes et 
atteint 101,6. Le meilleur score depuis 

plusieurs années. Le volume de travail, la 
rentabilité et la satisfaction ont augmenté. 

Les installateurs électrotechniques 
sont particulièrement optimistes. Les 
commerçants en électro ont plus de 

difficultés depuis longtemps, mais on 
observe là aussi une légère amélioration.

Un apaisement général
La concurrence et le nombre de 
mauvais payeurs restent dans le 
rouge, mais la situation s’améliore.

29% 
des entreprises ressentent plus 
de concurrence. Le chiffre était de 
37 % le trimestre passé. La situation 
s’est donc améliorée de 8%.

Le volume de travail des 
installateurs est bon

89% 
des installateurs ont au moins autant 
de travail que fin 2018.
34% en ont même plus, alors que 
11 % en ont moins. 

Pour le futur, 30 % des instal-
lateurs pensent avoir plus de 
commandes, 16 % pensent faire 
face à une diminution.

101,6
L’électrobaromètre  

au beau fixe

44%  
n’en attendent rien.

34%  
ne se prononcent pas

Plus de chiffre 
d’affaires grâce  
aux flexi-jobs ?

Le commerce de l’électro 
reste le point noir
Les commerçants en électro sont beaucoup 
moins optimistes que les installateurs.On 
observe cependant une légère amélioration :

40% 
sont très contents de leur propre entreprise ;

80% 
ont au moins autant de travail. 20% d’entre 
eux s’attendent à une baisse du volume 
de travail dans les prochaines semaines. Le 
chiffre était encore de 42 % lors de l’enquête 
précédente.

Les flexi-jobs existent déjà depuis 
longtemps dans le secteur du détail. 
22 % des personnes intérrogées 
pensent que l’extension de ces flexi-
jobs au secteur de l’installation aurait 
une influence positive sur le chiffre 
d’affaires. 34 % ne savent pas et 44 % ne 
s’attendent pas à obtenir un quelconque 
résultat.

Où trouver de bons collaborateurs ?
21 % des personnes interrogées souhaitent engager 
du personnel supplémentaire. Ce chiffre était de 
30 % les dernières fois, mais seulement 13 % ont 
effectivement engagé du personnel en plus.
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